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u x MINER ne rum»LEê-iurm» 

J^KÉTO ». • - Rapporta du selegu« 

[ • « * . iV visité R N C I W W , 
HMM, M» tailles, tel enaeT* 
n*«e le montam. j si constaté 
£*••* 4s» a«***oie, il serait 

- - - ta» tttntw 4 M cheminées H-

ninée vidas sans toiles. par OÙ 
> I* plupart du temps fiit dè-

rrone». 
Jtfcêserrlu s refaire Ut, j'ai constaté 
pli» de port*. I f e « j du puits D'est 

que par uhe seoir rallonie. H des por-
H paspôafcs à tirer délai, des aetlriems 

mmm as produire Vlil» 14 mie le-
i !, ta taille Bar la cheminée de pas-
I * rMasts |H«I«'«U mon*** Ueleim-
•tatn» endroits, 'e passage est détec
te les tailles suivante» : pour la santé 

il serait nécessaire dp mettre des 
entrée* des rhSjMnéwi pour que l'air 

à trdM Visité la voie levant veine », 

OejjBefo I ftteas sr». |'ai r w i é la 
"1 *sine 3 : son exploitation, j'ai eons-

• i' mettre de bonnes cou-
Bora| BSJ M M M pour pousser 

~*l Il fait défaut. 
•nils. remonte des her-
» l'étage 371); j 'a i visité 

ertd*rle veine A , l'ai ron». 
ner la voie au fur et a me-

— finissant; j'ai constaté que 
ut tie* chaud, il faudrait y en-
i d'air plu* fort et mieux mettre 

ia plupart dp» rhemfnpes où 
Ion peut passer un homme 

loucher aux toiles, ce 
. qui les mettent 

t fort éloignas 
_ J longue a tes 

, vu ta tmoantm des a u m s s u m , 

• i l * * . * * * I Y * 7 , M «M n i 
1. — napport du délègue 

naité là veine Léopold 
et émettant. La Sa voie le 
h plusieurs endroits. Dans 

lais font défaut, il manque 
la vole de fond, S plusieurs 

s bpu cassés. Ensuite 
midi. U existé des dé-
rodralt (aire dlsparai-

tar lis peuvent devenir dange-Jossph 4 et S cou
la dêecenderie cou-

...iit. Ils sont nat-toul 
id Joseph 5 est detee-

~ _ M i Veine Joseph I 
— du plnn ITiu nidre-
ira endroits, des pierres menacent 
S m m é e de passage est 

lé rotrhant Su levant menare 
S» taillé couchant manque de 
" t T l ta (a « d* la Sa tailles 

Ot en même 
faudrait 

M le 
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LA BLONDE AIMÉE 
par S A Z I E 

TBOIWÈBŒ MRTŒ 

I M dmux chérie* 

J e "énaj, dé passer en avant du train a vide 
pour ouvrir uns porta et contrtlndre les berline* 
à un croisement ; ' e trahi passé, je le suivis ; « • 
tampe s éteignit ; en voûtant la rallumer, je me 
suis trouvé pris, «ans le vrtir, par le. tram chargé 
dun aulre cheval qui arrivait en sens Inverse; 
L*,ï* K PS? <» u o n 9 prta par la routa d* ta pre-
• f M Berline • 

Lé conducteur du train chargé, Holta Auguste 
me déclara que lo gamin était sans lumière, qu'ii 
n ; I m i t pas vu et qu'U avait arrêté son Iraln 
a*x arm poussée par le blessé. En faisant mon 
enquêté J apprends que Hourler avait commencé 
à travailler « la mine le » juin et qu il fut blessé 
lé n ; n fut donc blessé & sa troisième journée de 
travail. Je pense qu* i exploitant ne devrait pas 
occuper un gamin q»i débute .à un travail aussi 
dangereux : il devrait au moins le laisser trois 
semaines ou un mois a un travail moindre poux 
l'Initier et s'habituer au va et vient de ta mine • 
pour ce motif, je conclus a la reaponBabiliié de 
l'exploitant. 

— L'exploitant m'Informe que le nommé Uulne-
oert Pterre .ouvrier a vaine, a été blessé dans la 
taille numéro 758 de la passée de la vaine Alfred 
Je me suis rsndu au domicile du blessé pour rm 
tarroger fl me déclara 

« Jetais soeupt S frapper dan* la veiné; 
vvjyant nue la gailleUc ne cédait pas. je la sous-
caval* un pea .eue se dôUciia brusquement et 
vint m'écraser le pouce, le majeur et l'annulaire 
de la main droite. • L'amputaUjn ilu majeur sera 
fait* a hauteur de la première phalange. Le té
moins n'étant pas rur les lieux, je i interroge 
Lozmiftiez Raymond, qui ine confirma les dires 
du blessé. 

D'après taon enquête et les déclarations que 
i'ai reçues de part et dautrs. je considère les 
eauséï dé oat accident comme étant imprévue*. 

< Le Parlement et l'Opinion » 
Directeur Fondateur . fiaoul PERSIL 

m . ru* de Vaugirard, Paris 
SOwMAIftE OU N- DU .10 JUIN 1913 

Le nouveau projet d'impôt général sur le re
venu M. Oaston tnumsrg'.ie. sénateur. — La ré-
paraBon des maladi.-s d origine professionnelle. 
M. J-L. Union, driputé. — La Vie pub. 
*u Maroc, une année d'occupation. — H. P. — 
Echos parlementaires. Travaux parlementaires. 
— Les commissions de la î'Jiambre des députés 
et du Sénat l'emprunt marocain , les ports des 
colonies — Frais médicaux et pharnm . 
— L'équilibre du budget de 19IS. — La déclara
tion des maladi- _ Les caserne
ments. — La réforme éle~torale. — IM solde des 

— La loi de trii» ans — Le monopole 
de l'enseignement. — Le régime des jeux. — L am
nistie, ele . etc... 

Abonnement • 1J francs oar an. — Le numéro 
0 Ir. flu. 

lui réussit et repren 1 de suite 7 Jeux; les parties 
marquant alors 10 * lu et iû à f. L'ne balle cro
qué,? par Tison donne le l i a Jeu il Valencienn?s, 
mais Lens, marquant <i son tour une 
Unité, donc 11 s. Il Les î derniers jeux arivenl 
encore tu k t et une balle cha»s"e sur la pér
oné par Tambour, donne ta victoire k Valen-
ciennee. 

Des vamqusars, il y a lieu de féliciter Cros-
jean «t Staffs. 

Des vainsue, Tamboiir fut Je héros de la Jour-
liant n'» pas brillé par aon rechas. Si

mon fut superbe en livrée. 
Un nombreux public a suivi cotte belle kilts 

d'un bout S l'autre. 
Dimanche prochain il v aura également une 

bnlle luMe sur la plice St-Léonard entre Lens 
Sinion-Valllanl) et Marrblennes Eauduln). 

A HRNIN-L1ETAIVT 

Valenciennes fAdonis-Tiiibauli bat Oisrterot 
(Les Mouges) par H 

Après une futle tr 
lire une foulo nom 
sfn houlUer. les Vali 
no\rvelle et éolalanl 
Thibaut et Appolllnairi; 

tnle crul avait ai-
mateurs du bas
ent remporté une 
Des vainqueurs, 

féiHiter. le» 

Un véritable Progrès 
En médecine, les p r o c è s sont Incessants 

oussl doi ton. pnnni les découvertes récentes 
signaler ta Poudre Loi i s Legras, qui calme 
en moins d'une minute, les plus violents accès 
dast l im-, catarr'ie, ppresslon, toux de vieil 
lés bronchites. Cette Poudre merveilleuse a 
obtenu la plus haut? récompense k l'ExposI 
tjon Universelle de 1900. Une boite est extié 
dlê* contre .n m .at de t fr l'i adressé A M 
Louis Legrai. 119. Bd Magenta, k Paris. 

fi plusieurs 
choses pin-

t l rXMMnf rC Dnt"iW!Kr* 
I bta. — Rapport du délégué 

. Jvaau de 
nient dans lea votes 

la veine Saint-
passer par les 

lu plan m Hué de la 
„ 1 e étant décluée .ne 

„-faut k la taille en haut 
Jpl mélres. 

lent défaut aux taUtas du 
:é I* veine SaliiHWmy, m-
l e bois garantissant le de-
de la aéleenderie couchant 

" il serait bon de 
it. car cela pour-

veine Eclatreusé, 
a plan Incliné 
ueux. 
* BiiméTO l'i, 
s frottent to-il 
i c*>t6s. le bei-

^tant; en 
hta a» la veine Saint-T.eorges, 

i posée dans les voles. 
manque d air et de la 

Sainv-EUeâne . 

M X MINES DE LENS 

NUMERO l î . — Rapports dtt délégué 

mé Itourier 

PROGRAMME DES SPECTACLE 
OMNIA fATHÉ DE LILLE 

Aujourd'hui matinée k prix réduits k 4 h. 
— Soiré* h ( h. 3/4. 

Au programme : L* Voyage tf* M. Poln-
oart k Lemtres |V»ei con>i>'ètes| — Ls 
Comtesse N*lre .. du P a t h é e ^ r 
en rpM9 parties in t er f Kobjnne 

."candre, de la ComéH 1 
L Otage, dratn* colonial — Nombreuses att
ires nouvesatés. 

— K — 

Liait :CiiéMti!r. «ntu i n Galeries lilloisn 

> au te étage 
prés du blessé 

Visitez OSTENDE 
la reine des Plages 

T O U T E t I** PREMIERES ATTRACTIONS 
FETES ARTISTIQUES 

SPORTIVES ET MONDAINES 
SAINS DE MEH 

EAUX ARTESIENNES 
m 

Chronique Sportive 
JEU DE BALLB 

i h baui; bat Fontainc-
ix k 10. 

Font.i" •}•• \liigne et d? 
Michaux 
Le vent ' 
deux cotes, arc 

• iennes marjuo 
6 jeux P' : • r?aire. 

\ la reprise, les Jeux font cimudement dispu
tés, et l'on marque 10 jeux de chaque coté 

les Valemrsnmts. par un brillant en-
ni un nouvel et éclatant 

sucres. 
Des vainqueurs détachons Thibaut et Adonis, 

pour leur rechas. 
Les vaincus ont tous bien joué. 

A LENS 
Vetan^ieines 'Grosjeanl et Lerus 'Simon-Vail-

Ianli on', été aut prions. Les detiN naities sont 
«u complet et avant d'entamer la lutte on ap
plaudit les Lensois pour leur belle tenus : pan
talon bleu, chemise blsn^-bleuté, casquette blan-
cfi*. cneUS'ures hlinch'S 

mones débute très bien, marquant bien-
n. puis l ens riposte par 3 jeux, 
ies domine et manjus 7 jeuxpour 

A 1» reprise, Lens opère un changement qui 

A présent M a l é is t t tawt k féui férnls de 
• e s a larmes . . . Il v s n i l t de se wpreoBre, d» 
fStétavtW tout son esprit. * * * • • • moy*" 8 -

Il rtalt oV &• terreur ^ „ _ 
- i t*s*), «9-11, H n« snfBt pae de paeeer 

t a n * un villafle pour être reconnii pour 
B T é ' I l «et b e s n l i neu» pul s s loos fournir 
S t SHtn p r é n e t u 

Il ( s u t V o n si» rtmérque notre voiture, 
• r s notreNuméro , aa'll y M t u»i P«P*r, m. 
loeurnènt ponvanJ «fre Apporté faisant fol, 
èw>Uï**rt no» déotarstions. 

^ . B i « B entendu, M Loustot, p o w o f * « 
•«mt n » » o n i cjti'B. écraser queloxi ' " « * " 

• e r vi l lage que nous rsnewnaTeixiiis . 
* un » n « n t , un chien ou un am-

af a v o n s un proeês-verbei. 
i" se mit en marche. „. ^ 

w t u s r t i v s i e n t dsns tan petit bourg. 
Btamsne Dârtout la roflte étant faite périr les 
s K e o r e é t a ï t transformée por les habt-
fif^sitMES d* leur cour tk ferme, de 

J 2 L * , T ? î r o u v a l e n t k r « b « d o n , su. re-
S J t r » i s T s ï sriarsisMieBi. l es cb*ew I 

y dormaient au soleM, et les errfanls de tout 
Age. surtout les petits, y jouaient parmi l e 
crottin et la pouaaiere. 

— Noua avons le choix — dit Loustot, ea 
désignant tout cela sur la route. 

Mais M a -, rendu prudent, trouva qu écra
ser ta vieillard oui s a milieu du chemin se 
tansrt sur une chaise, o u l'enfant, était inu
tile dit à Louetot d é e r s s e r plutôt un ani
mai domeattque. 

Ce désir ne fut pae long à être exaucé. 
Une vieSUe femme conduisait» tout en tri-

eottant, S l'abreuvoir, une vache qu elle te
nait an misée au bout d'une corde. 

Louetot fit louer de la trompe pour faire 
partir les enfanta; ta vieillard somnolent, 
r e n alla du ehemin en crient après ces Pa-
rtaiSDs qui venaient h » prendre son nspos 
au devant de sa port' . Les poule», en piail
lant jugèrent bon cta s'effaroxicher devant 
ta voiture, an lieu, tout simplement, de res
ter sur lea cotés Ou chemin ; mais la vache, 
bêle, lourde et tUpHta, • 'arrêta et barra la 

On sait que le* v a c h e s sont, on ne sait 
oourouol en admiration devant les trains 
Su, paettfrit dans la c a m w s n e ; celta^i tom
ba e r i e l l a s e «n face de l'automobile du 

C<HH v a desaua, dit ta beau Max a son chauf-

C« fut aussKfit fait... 
Un coup de votant, e t ta vache, bouscu

lée allait rouler lourdemenL stupidement, 
A ôueiaues pas. entraînant dans sa chute 
la 'rieiÙ* qu* tricotait tout en tenant le bout 

^ L a * tentative avait parfaitement réuasl. 
Pendant nue Lotialot examinait sa voitu

re cour voir si elle n'avait rien, le comte de 
l ^ l a ï u i u e sautait k terre, arrivait au se-
Jo^rT de la vieille, o n " " » " " " * - . 1» rete
nait., la eoùraait.. . 

vaincus iwraient pu mieux faire. 

CYCIJSrHH 
A BILLY-MONTIGNY 

In grand circuit départemental est organisé 
pour le 13 juillet k trois heures du soir. 

»«> fr.incs de prix. 
Deux k>is le parcours Rilly-MonUmv. ï'ellau-

nùnes, Lens, Liévtn. Angres. Aix-Noiilelte t>ains. 
N*s7.insat*e. Verinelies, Lens Sallaumlnes et 
Dillv Montlgnj'. Environ 80 kilomètres. 

1er prix, St) Iran». — 2e prix. 90 francs. — 
3e prix, al francs. — le prix, t j francs. — au prix 
10 franas —• «e 7* et Se prix. 10 francs. — «Je et 
10e prix, i francs. 

L'ne prime de W frani* sera offerte k tout cou
reur s* oluasant sur una bicyclette • Trèfle k 
quatre ». 

l e droit d'ioscription est fixé a ï fr. Ï.V il sera 
nmjore de OTf. Sti le jour (le la course. Il ne 
sera |ias tenu < ompte des inscriptions non oc-
comp.i^nees de la mise. 

Pour les inscj'iptions et renseignements, 
dresser aux organisateurs 

Le jour île la course les inscriptions seront 
reçues jusqu'à l'heure du départ chez M. Guil
laume Dubois, cafetier, rue de la Gare. La course 

Tte a tout amateur non professionnel et 
habitants le département du Pas de-Oalals ou du 
Nord. 1 out coureur reconnu professionnel, même 
après la course, sera disqualifié . 

La course «e fera ^ans entrsineurs. Les chan-

Les organisateurs déciment toute responsabi
lité pour les accidents ' et con

teurs de 
le la route. Tout 

coureur qui occasionnerait un accident parce 
rwil se serait tenu sur ta gauche, sers disqua
lifié 

de mauvais temps, les organisateurs se 
réservent le droit de retarder la course ou de la 
remettra A une date ultérieure. 

• z MM. Oses F., 
à Hilly-Montlgnv, et Sonnevilla k Salns-tn-Go-
helle; contrôle volant k Llovin. 

PECHE 
A LILLE 

La société « Les P»dheurs Lillois » informe ses 
nombreux adhèrent» que son cours aura'lieu le 

- ser ml reçues jusqu'au diman-
rlu soir. 

Iredl ( juillet a 
ternis du soir, su siège, rue des 

Bouchers. 38. 

LA R O X E 
A I I 

I n riOUWiu club de boxe est en formation 
salk, n ili-il ru* ..'e la Ha 

et du Pis-dc-Cilals au-d» 

les jeunes i<eiis 
nt s y laite Ins-

'ie,ires ft 
sous la 

nit. qui se tient 
xeurs du Nord 
I* Si kilos. 

COI.OMBOPHIUH 
A LILLE 

: colonib> 1 1 cl l'io-
•t:«- rliei M. (instar, &4MlU>, rue du 

Mise : î fr. »."• par pigeon, 1 fr. K pour lion-
' fr pour loncrmrs. Mise en loge le ven

ues etdemie 1 8 heures. 
iez I.adon {Brasserie Fai. 

Tournai Rentrée des 
's au siéue de la société • La Coq », 

ir les prandes affiches. 
n» seront convoyés par M. Bouton, do 

MIsssW 
A VIEfX-CONDt' 

Vold la llst» des r*noours organisé; en Juillet 
par la Fédération colombophile Vieux-

1 ndéeon*' 
H. Chantilly, PI<jeon d'Or. Cas-
• I la Fédération MontuelK le 

illcrs, l'igeon d'Or; le 87, Villers-le-Bel. 

la Mevnnrhe: le 13, OhanUlly, Pigeon Libre: le 
lUers, le Martine*; le 21, Villers-le-Bel, 

Union et Liberté: le SI, Brettgny, Messager Pâ
li bta, 

A DE.NAIN 
Local unique colombophile, ru.- Emile Zol 1, 

S el il, grand concours de pigeons-voyageui s 
sur Cliatelleraiilt, dans un ravon de Ï3 kilomè-

St-Macltn. 1 000 tr do prix, 
dont SsD fr. de prix d'honneur et tnfl tr. de se 

nneur et frais : 2 fr. 60 par pigeon. Prix 
ilaire de 10 fr. au-dessus de 500 pi-

, 2, 3, 4. S, 10 et S) fr. 
uisoriptions. 

n paniers demain Jeudi 3 juillet, de 4 
k 3 heures du soir. 

Les pigeons seront convoyé* par M. Décourcel-
les, convoyeur du Local Unique. 

A HEM 
Dimanche r, Juillet, chez M. Pierre Bousse-

mart, < Au Coupeur de paille ». k 400 mètres 
de l'arrêt du Petit Lannoy. grand concours de 
pieeons-voysgeurs sur Chantilly. 171 kll. 700 mè-
hà*. offert aux amateurs résidant dans un rayon 
de 4 kilomètres. 

Mise obligatoire 0 fr 60. 1 prix de 3 fr. par S 
inscriptions Mise facultative 1 fr., 1 prix par 

niques k 0 fr. 10 et 
a n fr. 81, 0 fr. 30. 0 fr. 40 <t 

par 10 Poules k 1 fr., 8 fr., i Ir. et 5 fr. 
par il 

•M», pas (ou* de régulateurs, oar con
tre la poule régulateur sera répartie en prix de 
5 fr. ou par série de S 
Cooidonnê système Ooufltat. 

\ \nscoM 
La aoasMé colombophile « La Pro Talrla • éta. 

l'Ile chex M. Colin-Herneqiiet. a l'honneur d* pré
venir les amateurs ooloniliojihiles, quo son con
cours .qui devait avoir lieu le 6 juillet, aura Heu 
le 13 juillet, dans le» même* condillons. 

n paniers le 12 juillet de cinq k huit heu
res du soir. 

PETITE CORRESPONDAlfCB 

1 citoyen 
u lui il muant tous 
t votre cas. U vous 

- il doit 
- lui, lorsque ses 

•pur r 1 

Didot-Bottin 
Killtion 191V : 1K' année en UXaSalSIton) 

Six volumes : SI fi. par souscription 
adressée de< maintenant à l'agent régional 

37, rue de Ganri, Lille 

LcBottin 
Mondain 
T O N « O H M TOUS IM aaaSBXOff BMaMTS coaMratat : 

P R I X - L K M O N D E , 
9 francs *•» T H È A T R B . 

4 LU SPORTS. 
I l , m ta l'.sntrtité « M > T . I . • a A X E >7-sa. 

La création d'un important 
Classement par Pr*f**sloni 

annexé aux •Départements- lai- l'i BOTTIN 
l'organe universel le mieux 
Jours consulté avec in 
proiiucttve.est de plus en ph 

Son agent. M. Oatineau, qui su 
M. Delannoy dans les arrondissements de 
Lille, Avesncs, Cnmbr lenclen-
nes. prie instamment tonte p»rwnir 
sire lui communlifuei' 
'CTSWSaSBl' ma»IIS»n». mr-, <im i m i X i . 
ave; lui : 37. rue de • 

Pour le Pas-ilc 
•le Dunkerqti» et d'H 
dresser k M. Ad. Aynaud, tt, nie Lauriston, 
Paris (16"). 

6ULLETIN CQMWERCIAL 
ftnnriiKS DE PARIS 

Cuurs de clôture dn ta juilW 1913 
COLZAS. — Tendance calme — Oui-. 71 75, 

— Proch. 75 75. — Juillet-AoUt, 7t ••<, r- 4 dei 11. 
; tvov TS SO. 

BLES — Tendance calme. — Cour. 
Proch. 27 35. — Sept :? . . . — t darn. ï ? .». — 

rendence calme. -
- Sept. l'J ï i . — i d< 1 

• e^lme. — Cour. 21 55. 
— Proch. 81 30. — sept. 2u ÏJ. — 4 du 
— t mai M -ii1 

UNS'. — Tendance calme. — finur. Cl DO. — 
Proch. 01 73. — I cl'm l'J . . . — 4 nov, 68 .... — 
4 prem 1 

FARINES - Tenda • lin C 
— Proîh. 37 30. — *eu'. W • — 4 il-
— t nov 

ALCOOLS. — Tendon, 1 
— P r o * . tu 7:.. - Sepl 41 2V — ', dem. 18 . . . 
— 3 d'oct. 42 20 — 1 prem. 4:1 30. 

SLCfîE>. - Tendance 'aime. — Cour. S0 Su. 
— Prooli. • - toot> 31 85, — 
t prem. 31 7J. 

séc avec des tajx de reporU excesôtveaamt Son 
msrch •, ce qui est signlil-alif. 

La Rente rnncaÉM Ksta stolionii.iire aux en
virons de SSJB, tandis que 1 F.xtértaure s'amé
liore k 88,13 «I 
de 3on 

Le Tu: et le Serbe perd 
un point h S0, C'est aujourd'hui o;ue ta Skatrpoli-
tina doit décidéi' le dêi>art de M. PacMtotl pou» 
Saint-Pétersbourg en vue d'entamer d< = 
cjations directes svea J» Bulgarie au sujet des 
terrltoi-eR contestés. 

nds RIKSCS, m.llgré les importantes lé-
litres en llq-Jl I 

font preuve d'une certaine lourdeur, tonsolid! 
90.35. 3 % 1911 7 2 J « . t 1 1 T. 1900 99 80. 

Les Etablissements d» Crédil -
que de Paris 1.716. Cr ; .689. 

Lea Chemins de fer franrau ne sont pas trai
tés, tandis qu* les ebemins espagnols réacllon-
nent légerginent Andalous 30S. Saragoase 463. 
Nord de l'fispaan» 173 Pour la deuxième décade 
de Juin, les recettes de cette société préeenlent 
une augmentation do 161,303 pesetas. L'augmen
tation depuis le eommenc<>ment de l'année est 
dn 1.437.360 pesetas 

FalW>sse des Valeurs de traction M.''tropn!l 
tain 80", contre 618 bler. Nord-Sud 169. Omnibus 
705. 

L"s \uleurs rt'Electrlcil,1 sont hésitantes. Dis
tribution 629. Electricité de Parts 736. 

Les Valeurs Industrielles russes, après avoir 
été attaquée- remon'/'n' iégèrement sur des ra
chats. Lès récente* nouvel!»* agricoles qui nous 
parvlenncit de Musst.' sont excellentes: dés pluins 
obondflntes sont, tombé»? qui ont amélioré l'état 
des futur;s récoltes. IBriansk 515. Sosnowice 

l.e cnfvre '•éi'tionn». Rio 1.810. Cape l l î .Th"' -

nar'imcnt ries Mines d'or psi hésitant 
I l De Heeri reperd une fraclinn e. 5'î. 

BOURSE DE LILLE 
Laaf, «r N 

• *io;is laiinoncions hier la hausse rr 
nmèn* ce jour norr 

• le de l in franc* k 3JJ8&. An7.in 

a 130. Rlanty eu légère avan-
Bruav se maintient relativement hien k 

1 coupure est moins soutenue t 

Carvin retourne k 900. Courrier 
.vu» crnlre-i irtie • 1 mid» J4NL> 

nier» aux Valeur 

L'aseellent VIN (ta 

B A N Y U L S - T R I L L C S 
CWINQCIHA 

pris avec de l'eau de setz ou nature 
et un filet de sirop de citron 

désaltéra immédiatement at a g r é a a l e m i a l 
C'EST L'APERITIF D'CTB 

PAR EXCELLENCE 
recommandé par MM. le* Médecins 

anx Hommes, D î m e s et Enfanta. 

Ponr ttre renseigné rapidement et d*rra« 
façon précise sur tontes tas ra l eors de Bourse 
et notamment sur les Charbonnages. F'adres
ser au Journal. 

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 
publié à Lille. 5. Grande-Place, 5. 

On y trouve toutes les Informations f ine», 
ctères intéressantes et une Revue des M&rctMb 
de Lit!*, l'arls et Bruxelles. 

Le Gérant: Emils GESX 

LILLE, 186 bis, r u s da Paris , 

BOURSES 
Paris, Bruxelles, Lille 

DU 1er JUILLET 1913 

BOURSE DE PARIS 
FONDS D'ETAT 

Français 
C. pr*e. 0. Jour 

j % Comptant.... 
3 % Terme 
Amort. nu Comptant 
Amort T e r i M 
Tunisienne 3 %•• 
Tonkin î \i 
1 •« Madagascar. 
2 % Madagascar 
3 % i»00 Algérta 
3 u, Indo-Chine.. 
3 30 lndo-Chlne.. 

Etrangers 
Argentin» i9oe 
nréstl trundung) .. 
Bulgarie 1902 
Chine 5 % tes». 
Congo lot» 
FlgTpte Unir... 
KltTPW (OffliL-ï 
F.spagns (Eiiér I..... 
italien 
Mexicain 8 %—— 
Portugais ir». 
Portngalt Tabac»... 
Roumanie IS90. -
m m i s o t — 
Russ» tSBS 
Russ» S l t~_ 
Noblesse 

t ; , 
H i»i 
8.1 91 

C. prsc. C Jour 
Nord 
Nord 'jouissance).... 
Orléans 
Orléans Uoulssaoc») 
Ouest 
Cuast Jouu*.inc»).. 
Ouelma . 
E»t »lk*rien 
Ouest Algerton -
Sud a» ta France— 
Métropolitain 
Transatlantinne 
Messageries. -
Omnibus 
Tramways français. 
Wagon» Lits 
Tramways Sud 
Thomson-Houston... 

OBLIGATIONS 
nOne-Cuelnm ... 
Départementaux 
Economiques 
Est Algérien Isi 

. ' - • 

n 
• • m M 

10 

.) ' • 1 ii> 

r; 
71 

I 
J 
. 7J M| 

J * i • ) 

st ] 
ut :l 

'1 li 

i-'l b5 
!•. 40 

Dette Unir 
Ottom. Douanes 
Ottomans « % 

Emprunts de* Ville» 
Parts IS85 

i n m 

la . 

I M :,i. 

E»« S % 
Est S >* _ 
Est Nouveau 
Paris-Lyoa 3 % 
VMltemnée 3 %... 
Parl^Lyon (fus.)...» Part»-Lyon a v» 
Midi 3 % 
Midi Nouveau 
Nord S % 
Nord I u 
Orléans Nouvea 
Orléans i H i». .. IdK kj 
Orléans 3 K —.. 
Oaait 3 % 
Ouest Nouveau 
Ouest 8 H 
Tunnam 
Messageries Marlt 
OmnlSBs « % 
Chemins Sf ter M Transport* 

3i> . . 

3SÎ . . 
a o 6 . . 

:i»i 2 J 
3»t . . 

1 
JS1 5» 

Il ' ... 

s»:. 

•ns ','. 

en .. 
n .. 

:i7S ifi 

• 
4' 

161 . 
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InformationsFinancières 
BOtjTtSE D E P A R I S 

Paris, ter iuillei 1913, 
Après un début faible sur la nouvelle que la 

guerre paraissait devoir recommencer dans les 
Balkans, le marché s'est sensiblement amélinr, ; 
l'on espère sn effet que lo SkoupchUna linlri 
par arceptor l'arbitraKe do la Russie 

La liquidation d autre part s'est très bioil pas-

— ÎS71.. 
1871 (aaarts).. 

— 1S75 
— 1S7S 
— îsm. 
— 18»! (quarts) 
— «M 
~ tsss. 
— 1*9* IquarU) 

Métro X T. P 
Marselll* n 3 %.... 

Etabliiaements d* Crédit 
4«Sfi . 
17.10 . 

3S! . . 

5H . . 
H 3 . . 
3<VI . . 
Si . . 

MO . . 
351 . . 
M 71 

3,1! , . 

••»•*»« 
447 tO 
4.7 W 

JAulrlcbe (i'r»r .. 
Damas-Ramab 

BOURSE DE B R U X - E L i E S 

3 X Belge .Mtéitw 
« % Congo 1904........ 
Lot du Congo.. .... 
Bruxelles S 4,.% îgua 
BruiellesS'i,lD05 ... 
Bancal» National».. 
Outramer < ap 

DIT. Barctlone 
DIT. Braxelloa._ 
Economiques 
Fond. Kspaime. 
DIT. Mutuel!» 
Fond Transports... 
Arme» d» Gu«n-»... 
Anglerrr , 
A u m » t j I, 

CockerlU . i'j; 
Estamp Donatz prir. 

Ulr.. 
Met Sud-Oural prir 
Cturra* 
PPOT. Busse B. .. 
8amb.-»t-Mo». prlT.. 

— ord,. 
Tambor prtT«..«... 

« P 
CoDstaattnOTVa c a p. 
Anderlues 
Bernlsaart 
Bols-d'ATroy 
Concorde 
Gouffre 
lioulUeres-TJnles... 
Nord Ch»*l«rOi . 

H» Oa» iS—Xlta 

t . préc. C. Jour 

vieilie-Madtâga*: 
RomantUa. _ _ 
Roulna. 
llacas Nationale». 
•ommerce 

L'.M. 

• 

U 71 
4M 7i 

Bannue d» France. 
Banque de Paris. . 
Compt d E'compte 
Crédit Fondor 
Communale» IS7»... 

ISS 5IJ 
Foncière» »*7* 
Communales isso. 
Foncière» 189». 
Foncières 19*5 
Fonrières la» H ** .. 8' 
Communales 1891 
Communales 1692... 3s7 ,. 187 . 
Fooclèies 1895 
Communales ifSO... 
Ocmmnna es 1900... 
Foncisres 1904 tal . »» 
Foncière» 1909. 
ion» ISÏT .?? eo .M 74 
Crédit Lyonnais... 
Société Générale 
Banque d'Alger!» . 
Banau* lndc-Chle* !*••> .. lSJa . 
Crédit Mobilier I "4î .. •'- . 
Banque Ottomane.. 
Banque Mexicaine., 
roncier d Autriche. 
Chemin* d* fer «t Transperts De Béer*. 

Français terreira „„ 

ACTIONS togr-rz 
Est. 1 860 ... fto looldfleld». 
Est («oulssanc»)...— ! *0J M 400 ..il rtoblnion 
Lyon _ II!" .. 12*> ...eeldenhnts deep.... 
Midi _.... —I»!!' .1111 .. Chartered 
Midi Uouuaanc*) ' S,0 ..1 ito .. jaggersfont»in 

Nord Espagne (Ire). 
Caoerés 
Barcelone ,,,, , 
Pampelune „..».! 
Portugal» (ire) 
Portugal» (îe) 

Valeurs Industrielles 
ACTIONS 

.. i!i8 

S % I M I^'t'Vi»*»: 
s % — r*»».. 
l %x^Sr^r, 

— dir. 

/ . • Suez (fondatetin)... 
Dynamite «... 
Rarrinerle Say 
Téléphone 
Eaux Vichy 
Télégraphe Nord.... 
Monaco 
Chantiers Loir» , 
Chantier» Méditerr 
Cape copper .., 
Comp des Eaux 
Eaux Etrangères...., 
Ô-ax Central ... 
Edison _....». 
Mairidano..«. 
Pennaroya . 
Métaux 
DombroTa. 
-Sosnowice « 
Rlo-Tlnto _ 
Canaaux. 
Mokta et Harid 

OBLIGATIONS 
Canal Suez S « _i S7« .. 
Canal S K I s X I 
Panama (Sesérie) ...j l u .. 
Panama (bons a lots) 

valeurs Sud-Afrioalnes 

19,1 

M 

-W 

iw: 

. • ' 1 

m\ 1 
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A1W | . . , 
Aniche. 
Anrln 

— le 50— I 1 . . I 1 
Blanry _.. I I 3) 
Bruay | 

— 1*10— 
Carrïn 
Clarence IIA) I ' "1 
Courrier» J 
Crespln | \ "I c, 
Douchy , I . 
Dourgea I . 
Drocourt ... 

— la 10-. .. 
Esc.-.rpelle _..[ > . 1 
F»rlay 
Fïlnes-lez-R.-i'v 
Lens. -

— la 10" . 
Llértn 

— le 300- . [ 
IJgny-K-J-AIre- | 

Maries S» X. 
— le ro~. . ' 

Meurchln . 
Ostncourt .. 
ThtTencelu ».... 
Vlcotgne . 

— tu 
Gaz de Wa/enir"--
Margar ri 
t>enaln.*r 
PlTes-LIlle 
La Lncette ... 
Vendin-Iez-Béth^ne. 
Chant, de France Transmis VERfl, 
FAVIER et O', Cde-Place Ulle. J 

Puis loin de chercher a s'enfuir, il deman-
dnit le maire, le garde ctrampetre... don-
neit son nom. sas titrée, se mettait avec em-
prescctriecvt à la dtapeaition des autorités du 
pays, offrait de payer tout ce qu'on reotar 
mait pour dédommager le \ieiMe du préju
dice qu'il venait de lui causer. 

Snftn, rayonnant , U remontait dans sa 
voiture. 

— Maintenant ,dit-U à Loustot. noue pou
vons rentrer a Pnri-s, noua arvons notre 
alibi. 

Quelques heures plus tard, ils atteignaient 
un des faubourgs de Versailles. En chemin 
ta beau Max avait encore réfléchi. 

— Nous avons l'alibi, dit-il, mais ceto peut 
n et pa» suffisant. Si la Gorgona, le Pe-
grl, quand même, ont parlé, et si, en dépit 
dee apparences, le terrible brigadiier Ray
mond s'avise de noua arrêter, noua serons 
perdus. 

— Oui, en effet 
— Je crois qu'U est pires rvvedent pour 

tous d e m de ne paa rentrer à ta maison et 
d'aller tout d'abord sentir un p e a de quel 
coté vient le vent. 

— Parfait .. 
— Puta, avant de faire quoi «jus e s soit. 

H es l bon de voir La Vrille. . 
— C e e t vrai. Lui. noue donnera tous _ies 

rejieeignementa nécessaires sur ce qui s-est 
passé au cirque à la ville... 11 a utl * • ? 
chercher les derniers tuyaux «tir cette ai-

L'antomobtle fut donc reml ïéc dans un 
oorege quelconque. Peu après, le comte t » 
Lestanque et Loustot, qui avait quitté « s 
habits de chauffeur, prenaient place oana ie 
train pour Paris. . 

Ils prirent rendez-voue dans Un bar voi
sin du cirque, un bnr interlope, où s « « f ! " -
Waienl des gens ° e Ui"t l M <*>*****• h o m ' 
mes d'écurie, de chamra de courses , came

lota et autres se igneurs aux moyens dSxta* 
ten .e mal ttéiu 

Le comte'U'îicii. avant do so montrer soit 
au cercle soit chez lui, h savoir exactement 
ce qui s'était passé. Loustot alla donc aux 
uiformation?. 

Peu après, il revenait, affolé, tremblant, 
les yeux hors de la tête. 

— Qu'eet-oe qu'il y a ? lui demanda W 
comte avec inqiilétude. 

— H y s que La Vrille est fait ! 
— La Vrille est f. :t T fit Max, n e compre

nant paa suivle-charnp. 
— Oui, arrêté. 

Arrêté ! s'écria le comte en eursaufant, 
H est arrêté ? 

~ C e e t le brigadier Raymond qui lui a 
mis l e main dessus. . . Comme je ne lo trou
vai* pas là où il se lient d'habitude, j'ai de-
manoe à des copains si on savait ce qu il 
était devenu on m'a appris la chose. 

La Vrille à été arrêté par Raymond, pres-
cjue eo m ê m e temps que les cowboys par
taient au gïalop à la rlêli'vrance 6V Lfly.. , . 
c'eet-à-djre presque en même temps «sus 
nous faisions ce coup. 

Donc o neait que c'est vous, voue qtel 
êtes le patron de te bande.. . l'instigateur de 
« l a . , on sait que c'est pour vous , que La 
Vrille, moi, la Gorgona, le Pegrl, nous mar
chions t . . 

Cette nouvelle accabla le beau Max... 
Avant que Louetot n'ait achevé, U avait 

entreva ta gravité de la situation. 
11 ne pouvait concevoir le moindre doute 

à présent. 
L'affaire élait êvenlée, et que la Gorgona. 

le Pegrl aient été massacrés , avant d'avoir 
pu parler, cela ne changeait rien sn désas
tre, le morceau, comme disait l / justo!, se
rait talalement mangé par La Vrille. 

AlJPs le beau Max comprit qu il n'avait 
aius à se montrer à. Paris» Sx s e laisser «air 

par Raymond ou ses agents sot»- peine d'al
ler au Dépôt retrouver La Vrfljk. 

Dès ce moment, il commença avec Lous
tot, qui se «entait auss i compromis, menace 
que lui, la vie des melfeJteurs que la poUce 
traque. 

1 «clin dans les bouges, où il 
qu'on n'aurait pas l'Idée de le venir reTaiv 
i w . Il s e déguise , s e transforma, échappa 
aux agents. 

«tais ta besoin d'argent s e faisant sentir, 
il s e rendit chez le baron de Ferronnier, et 
nous savons de que*» façon se dérouta cet 
entretien entre les deux parents, les deux 
anciens compagnons de plaisir. 

Il fut d'aiWeurs, lui Je volem - , absolument 
volé dans cette affaire. 

Car, a ins i que le constata le brigadier 
Raymond, dans son empressement, le beau 
Mmr n'ayant vu que des bittets de banque, 
sans s e rendre compte de leur nombre, eut 
une grande désiMueion quand il vérifia le 
paquet... 

Il entre'dans une rage profonde... a i e co
lère épouvantable. 

Avee cala, il pouvait vivre «ruekjues Jours, 
mais il ne lui était paa possible de gagner 
l'étranger ; de fuir, en somme. 

A toute force, il lui fallait de l'argent. 
C'est alors qu'il pensa à se femme. 

Elle seule pouvait le sauver 1 

L : vice-amiral de Lestanque disait vrai, 
quand H affirmait que Fabienne, pour 
l'honneur du nom qu'elle avait l'odieuse ta
che de porter, sacriAérait toute sa fortune 
et même engagerait ses derniers bijoux 
pour donner au misérable qui était son 
époux te moyen de se mettre S l'abii de tou
tes poursuites. 

11 savait que Fabienne était la dernière es
pérance du forban, fatalement- «•»"»<!» de
vait se présenter chez elle. 

ta m o ti 

Après son entrevu 
mond, U su rendit < 

Fabienne fut a u a 
•on béas 

lui l a pana vive la p 

une adii 

te-bae, à 1 
"rnps déjà, 

vous frappes et j'acc 
Nous s o m m e s lou 

oa faire t.i 

unent les 
— Ah ! mon ami, 1 

vous voir... Votie j 
Joie QIH1 je ne puis 
esSMoMs nie donne i 
vraiment accablé* p 
gré mon énergie, je : 

grade, de vice-an 
guital .de m e s trn 1 
l 'atteignent, au but de tout 

espoir est, 
I>lua forts 
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